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Donc, si l'on pose, pour abréger,
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la formule (9) pourra être réduite à (n)                                    s = 0f(#
et l'équation (3) donnera
la valeur de <a étant toujours déterminée par la formule
et l'intégrale triple s'étendant à tous les systèmes de valeurs de A, pi, v qui répondent à des points renfermés dans le volume <?.
Dans ce qui précède, nous avons supposé que #(.-#, y, s) était une fonction homogène du premier degré. Mais il est clair que Ton parviendrait encore à la formule (12), dans le cas contraire, si le rapport — se réduisait à une constante finie et différente de zéro, pour une valeur nulle de r. Seulement alors la valeur de 6 ne serait plus celle que détermineraient les formules (6) et (10).
Pour montrer une application très simple de la formule (i 2), supposons l'équation (i) réduite à
1 -S\â"
La surface représentée par cette équation deviendra une surface sphé-rique; et, comme on trouvera
Q=J,        0 = 71»,
la formule (12) donnera
w>       r<^=>=nt choisie là surface représentée par lYquation Y', pour une valeur donnée det,ile, quand même ces ondes n'auraient pas la forme de celles qui peuvent se propager dans le milieu que l'on considère et seraient, par exemple, réduites, dans tous les cas, à des ondes sphériques. En effet, il suffira de substituer une de ces ondes à Fêtât initial et de particulariser ainsi cet état pour que les intégrales générales, celles mêmes qui se déduisent de la considération des ondes planes, subissent de nouvelles réductions qui permettront de reconnaître plus facilement les lois des phénomènes; et ces lois une fois établies pour un état initial représenté, par exemple, par une seule onde sphérique, continueront de subsister pour un état initial représenté par un système d'ondes sphériques, c'est-à-dire pour un état initial quelconque.
